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Plaidoyer pour la tolérance 

Une rencontre avec Cindy Van Wilder, auteur du roman « La lune est à nous » a eu lieu au lycée 
Martin-Schongauer de Colmar, avec plusieurs classes issues d’autres établissements. 

Un débat avec la jeune auteure belge qui a passionné les lycéens. PHOTO DNA  

  Cette rencontre, qui s’est déroulée dans le cadre des lycées professionnels du Haut-Rhin, a vu la 
participation d’une centaine d’élèves des lycées Schwendi d’Ingersheim, Saint-Jean, Blaise-Pascal et 
Schongauer de Colmar. 

Cindy Van Wilder est une jeune auteure belge qui a évoqué son roman et son métier d’écrivain, avec      
chaleur et simplicité, tout en répondant de bonne grâce aux multiples questions posées par les élèves. La 
Lune est à nous est son premier roman contemporain sur les préjugés autour de l’apparence et les ressorts 
qui permettent de s’en affranchir. Elle a déjà publié trois autres livres de fantasy (littérature de l’imaginaire, 
ndlr). 

A la question où trouvez-vous l’inspiration ?, elle a répondu : « Un écrivain est une personne comme vous 
et moi, qui ressent le besoin de mettre des mots sur ses émotions ; qui s’inspire de son vécu, de son          
entourage, de ses lectures, ou d’internet ». 

Pourquoi un livre sur le harcèlement ? : « Suite à la suggestion de mon éditeur d’ouvrir un compte facebook, 
pour avoir une visibilité et le contact avec le lecteur, j’ai réalisé comment la machine peut broyer quelqu’un 
qui s’isole de plus en plus ». Elle a précisé qu’il faut être conscient que sur les réseaux sociaux, on ouvre 
une porte sur son intimité, et que les conséquences peuvent être désastreuses. L’écran fait écran, faisant    
disparaître la conscience de ses actes, rendant la frontière extrêmement tenue entre harceleur et harcelé. 
Pourquoi des personnages comme Olive et Bouboule ? : « J’ai eu envie d’aller à contre-courant des héros 
parfaits, je vous vois devant moi, vous êtes tous différents, et j’ai voulu parler de cette différence, il n’y a 
pas de description physique, je ne voulais pas une histoire d’amour classique ». 

Le titre du livre fait référence au spectacle Décrocher la lune , un opéra urbain créé afin de dynamiser la 
ville de La Louvière dans un contexte économique et social difficile. L’écrivain a aussi parlé des techniques 
d’écriture, avec la succession de passages troublants voire anxiogènes. Mais également d’autres moins    
dramatiques qui permettent de donner plus de légèreté au texte. Les élèves ont apprécié ce roman bien ancré 
dans l’époque actuelle qui aborde des problèmes auxquels ils ont pu être confrontés. Comme le cyber      
harcèlement, les préjugés, certains ont d’ores et déjà fait leur choix et décidé de voter pour La lune est à 
nous. 


